Calvinisme cinq points


Notre totale dépravité : l’homme est par nature incapable de se soumettre à Dieu
Par “dépravité de l’homme”, nous désignons la condition naturelle de l’homme tant que Dieu ne lui accorde la grâce ni de restreindre son péché ni de le transformer.

Sans aucun doute, l’homme pourrait agir d’une façon encore plus mauvaise envers son prochain. Mais si les raisons pour lesquelles il ne pêche pas autant que ce qu’il pourrait ne dérivent pas d’une soumission volontaire à Dieu, alors même sa “vertu” est mauvaise aux yeux de Dieu. 


Romains 14.23 déclare que “tout, ce qui ne relève pas de la foi, est péché”. Il s’agit là d’un acte d’accusation radicale à l’égard de toute “vertu” naturelle qui n’est pas produite par un cœur humble et qui dépend de la grâce de Dieu.

Ceux qui examinent la condition du cœur humain ne seront jamais convaincus de sa terrible dépravité tant qu’ils l’évalueront en fonction de ce qu’il produit envers les autres êtres humains. Romains 14.23 rend manifeste que la dépravité de notre condition dépend en premier lieu de notre façon de nous conduire devant Dieu, et que c’est donc seulement en second lieu que notre façon de nous comporter devant les hommes à de l’importance. Si nous ne voyons pas cela, alors nous ne saisirons jamais combien notre dépravité est par nature totale.

La dépravité de l’homme est totale dans au moins quatre sens.


1. Notre rébellion contre Dieu est totale.
Tant que l’homme est en dehors de la grâce de Dieu, il ne peut prendre plaisir dans la sainteté de Dieu et ne peut donc se soumettre volontairement à l’autorité souveraine de Dieu.

Bien sûr, des hommes totalement dépravés peuvent être très religieux et très philanthropes
. Ils peuvent prier, donner l’aumône aux pauvres et jeûner, comme Jésus le disait (Mt 6.1-18). Mais, si leur religion ne provient pas d’un cœur d’enfant qui fait confiance à la grâce gratuite de Dieu, alors même leur religion manifeste leur révolte contre les droits de leur Créateur. La religion est l’un des moyens principaux que l’homme utilise pour dissimuler sa réticence à abandonner son autosuffisance et à placer tous ses espoirs en la miséricorde imméritée de Dieu (Lc 18.9-14 ; Col 2.20-23).

Nous voyons en Romains 3.9-11 et 18 combien notre rébellion est totale : “Nous avons déjà prouvé que tous, Juifs et Grecs, sont sous l’empire du péché, selon qu’il est écrit: il n’y a point de juste, pas même un seul… Nul ne cherche Dieu… La crainte de Dieu n’est pas devant leurs yeux”.

On pense souvent que par nature l’homme recherche sincèrement Dieu. C’est un mythe ! Il est vrai que les hommes recherchent Dieu, mais ils ne le recherchent pas pour ce qu’il est. A la rigueur, ils le recherchent pour qu’il les préserve de la mort ou qu’il améliore leur condition de vie. Mais aucun homme ne vient à la lumière de Dieu tant qu’il ne se convertit pas.

Certains viennent à la lumière, mais écoutons ce que dit Jean 3.20-21 à leur propos : “Quiconque fait le mal hait la lumière, et ne vient point à la lumière, de peur que ses oeuvres ne soient dévoilées ; mais celui qui agit selon la vérité vient à la lumière, afin que ses oeuvres soient manifestées, parce qu’elles sont faites en Dieu”.

Oui, il y en a qui viennent à la lumière, à savoir ceux dont les oeuvres sont l’œuvre Dieu. “Faites en Dieu” signifie “oeuvrées par Dieu”. En dehors de cette oeuvre de grâce divine, tous les hommes haïssent la lumière de Dieu et n’y viennent pas de peur que leurs mauvaises oeuvres soient dévoilées. C’est ainsi que nous sommes en rébellion totale contre Dieu. “Nul ne cherche Dieu… La crainte de Dieu n’est pas devant leurs yeux”.

2. Dans sa rébellion totale, tout, ce que l’homme fait, est péché.
En Romains 14.23, Paul dit que “tout, ce qui ne relève pas de la foi, est péché”. Par conséquent, puisque tous les hommes sont totalement rebelles à Dieu, tout ce qu’ils font est le produit de leur rébellion pécheresse et ne peuvent aucunement honorer Dieu. Si un roi apprend à ses sujets comment bien combattre et si ces sujets se rebellent contre leur roi et utilisent les techniques qu’il leur a apprises pour s’opposer à lui, alors même ces techniques deviennent mauvaises.

Ainsi, l’homme fait beaucoup de choses qu’il est capable de faire uniquement parce qu’il a été créé à l’image de Dieu et qui seraient louables si elles étaient faites au service de Dieu. Mais puisque de telles oeuvres sont effectuées par des hommes en rébellion contre Dieu qui essaient de vivre par eux-mêmes, ces oeuvres sont en fait des péchés.

En Romains 7.18, Paul dit ceci : “Je le sais, rien de bon n’habite en moi, c’est-à-dire dans ma chair”. Il s’agit là d’une confession radicale de la vérité que, dans notre rébellion, rien de ce que nous pensons ou ressentons n’est bon. Nos pensées et nos sentiments font partie de notre rébellion. Le fait que Paul précise que sa dépravité est “dans ma chair” montre simplement qu’il est disposé à reconnaître tout le bien produit en lui par l’Esprit de Dieu (cf. Rom 15.18-19). La “chair” désigne ce qui en l’homme lui est naturel, par opposition à ce que l’Esprit de Dieu accomplit en lui. Ce que Paul dit donc en Romains 7.18, c’est que sans l’œuvre de l’Esprit de Dieu en nous, tout ce que nous pensons, tout ce que nous ressentons et tout ce que nous faisons n’est pas bon.

N.B. Il faut noter que le sens du mot “bon” est assez large. Nous l’utilisons parfois avec une signification limitée pour qualifier un grand nombre des actions des hommes déchus qui, en fait, ne sont pas bonnes.

Par exemple, nous disons qu’il est bon que la plupart des incroyants ne soient pas des meurtriers et que quelques incroyants fassent des actes de bienveillance. Ce que nous voulons dire lorsque nous qualifions ces actions de bonnes, c’est qu’elles sont extérieurement plus ou moins conformes à ce que Dieu a commandé dans l’Écriture.

Néanmoins, cette conformité extérieure à la volonté révélée de Dieu n’est pas considérée comme juste en ce qui concerne Dieu, car ces actions ne sont pas faites dans un esprit de dépendance vis-à-vis de Dieu et ne sont pas faites dans le but de le glorifier. Ces actions ont été faites sans qu’on lui ait fait confiance pour qu’il accorde les ressources nécessaires à leur réalisation, alors même qu’il est celui qui accorde de telles ressources. De même, ces actions ne sont pas faites pour sa gloire, alors même que la volonté de Dieu en toute chose c’est que nous le glorifions (1 Cor 10.31). Par conséquent, il faut considérer que même ces “bonnes” actions font partie de notre rébellion et qu’elles ne sont pas “bonnes” dans le sens le plus important du terme, à savoir, bonnes aux yeux de Dieu.

3. L’incapacité de l’homme à se soumettre à Dieu et à faire le bien est totale. 

En ce qui concerne le terme “chair” que nous avons vu plus haut (et qui désigne ce qui est naturel à l’homme tant que la grâce de Dieu ne l’a pas transformé), Paul l’utilise pour annoncer que par nature l’homme est totalement esclave de sa rébellion. Romains 8.7-8 déclare que “l’affection de la chair est inimitié contre Dieu, parce qu’elle ne se soumet pas à la loi de Dieu, et qu’elle ne le peut même pas. Or ceux qui vivent selon la chair ne sauraient plaire à Dieu”.

“L’affection de la chair” est la façon de pensée de l’homme qui n’est pas habité par l’Esprit de Dieu (cf. Rom 8.9 : “Vous ne vivez pas selon la chair, mais selon l’Esprit, si du moins l’Esprit de Dieu habite en vous”). Ainsi, l’homme naturel a une façon de pensée qui ne se soumet pas à Dieu et qui ne le peut même pas. L’homme ne peut se réformer lui-même.

Éphésiens 2.1 dit des chrétiens que nous étions autrefois tous “morts par vos offenses et par vos péchés”. Nous étions morts, et ainsi nous étions incapables de vivre avec Dieu. Notre cœur était, en ce qui concerne Dieu, semblable à une pierre (Eph 4.18 ; Ézéchiel 36.26). Notre cœur était aveugle et incapable de voir la gloire de Dieu sur la face de Christ (2 Cor 4.4-6). Nous étions incapables de nous réformer nous-mêmes. 

4. Notre rébellion mérite totalement une punition éternelle.
Ephésiens 2.3 ajoute que, parce que nous étions morts pas nos offenses et nos péchés, nous étions aussi des “enfants de colère”. Autrement dit, nous étions sous la colère de Dieu à cause de la corruption de notre cœur qui nous avait rendus morts aux yeux de Dieu.

La réalité de l’enfer comme condamnation prononcée par Dieu manifeste clairement l’étendue infinie de notre culpabilité. Si notre corruption ne méritait pas une sanction éternelle, alors Dieu serait injuste de nous menacer d’une sanction aussi sévère. Mais les Écritures enseignent que Dieu est juste lorsqu’il condamne les incroyants à un enfer éternel (2 Thess 1.6-9 ; Mt 5.29s. ; 10.28 ; 13.49s. ; 18.8s. ; 25.46 ; Apo 14.9-11 ; 20.10). Par conséquent, puisque Dieu est juste et qu’il prononce sur les hommes la sentence de la condamnation absolue - l’enfer - nous devons comprendre que nous sommes nous-mêmes absolument dignes d’être condamnés si nous sommes hors de la grâce salvatrice de Dieu. 

Synthèse
En résumé, notre “totale dépravité” signifie que notre rébellion contre Dieu est totale, que tout ce que nous faisons - parce que nous sommes en rébellion contre Dieu - est péché, que nous sommes totalement incapables de nous soumettre à Dieu ou de nous réformer, et que nous méritons donc absolument une sanction éternelle. 

On peut difficilement exagérer combien il est important d’admettre que notre condition est aussi mauvaise que ce que nous venons de décrire. Si nous pensons que nous sommes fondamentalement bons ou même que nous ne sommes pas totalement mauvais, alors notre compréhension de l’œuvre de rédemption accomplit par Dieu sera défectueuse. Mais si nous nous humilions nous-mêmes en considérant cette terrible vérité de notre dépravité totale, alors nous serons en mesure de voir et d’apprécier la gloire et le prodige de l’œuvre de Dieu dont parlent les quatre prochains “points”. 

Cet article est une traduction partielle de l’article What we believe about the Five Points of Calvinism publié par l’équipe pastorale de l’Eglise Baptiste Bethléhem de Minneapolis. Il a été rédigé en mars 1985 et révisé en mars 1998.
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